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LE BILLET DE FABIENNE PASCAUD

Deux reines
parentes et rivales
(Océane Mozas et
Bénédicte Cerruti).

MarieStuart
Tragédie
Friedrich
von Schiller

Silhouettes se découpant en costumes
Renaissance dans un espace crépus-
culaire résolument contemporain...
La directrice de la Comédie de Reims,
Chloé Dabert, invite à une envoûtante
et sophistiquée mise à mort. Pourquoi
joue-t-on si peu en France cette admi-
rable Marie Stuart (1800) du poète et
dramaturge allemand Friedrich von
Schiller (1759-1805)? Que deux reines
soient l'épicentre de cette tragédie au-
rait-il nui? Rares sont en effet les
chefs-d'œuvre du répertoire autour
de deux fortes héroïnes. D'autant que
Schiller y témoigne avec intuition et fi-
nesse de la psyché féminine et de la re-
lation des femmes à leur corps, leur
genre, leurs désirs. De leurs relations
au pouvoir, aussi, à la religion.

Quand commence la pièce, à la fois
politique et poétique, romantique et
philosophique, l'ancienne et catho-
lique reine d'Écosse et de France Ma
rie Stuart (1542-1587)écrit compulsive-
ment dans une cage de verre. Dix-neuf
ans que sa cousine et rivale protes-
tante, la reine Élisabeth Ire d'Angle-
terre (1533-1603), brièvement son al-
liée, la maintient prisonnière ; ici au
château de Fotheringhay. Au prétexte
de complots que mènerait contre elle
cette prétendante légitime à son trône
et féroce intrigante : n'a-t-elle pas fait
tuer son époux pour épouser son
amant? Le Parlement vient de la
condamner à mort pour une nouvelle
conspiration. Mais Élisabeth hésite
dans son palais ; vient d'en disparaître
la cage de verre, montée dans les
cintres. Elle redoute d'entacher sa ré-
putation, de provoquer les souverains
catholiques. Ses conseillers privés
sont aussi divisés. Mais à Fotherin

ghay, Marie a trouvé un soutien impré-
vu : le jeune Mortimer, neveu de son
geôlier et fou d'elle. Elle lui confie une
lettre pour le favori d'Élisabeth, son
ex-amant, où elle sollicite une entre-
vue avec la reine pour demander
grâce. Inventée par Schiller, la ren-
contre est une des plus belles scènes.

Connue et superbement décrite
par le biographe Stefan Zweig en 1935,
la terrifiante fin de Marie - une déca-
pitation plusieurs fois ratée par un
bourreau ivre mort... - n'en est pas
moins électrisée par Schiller. Qui a
l'art d'entretenir le suspense au fil de
situations ou de personnages imagi-
naires (Mortimer), d'épaissir diaboli-
quement l'historique par la fiction.

Sa Marie Stuart est aussi une lanci-
nante réflexion sur la liberté indivi-
duelle. Apparemment tout oppose Éli
sabeth, « la Reine vierge » qui refuse
tout mariage, et Marie, dévoreuse
d'hommes. La sexualité, la manière de
régner, de croire aux autres et à Dieu.
Pourtant, chacune est victime d'un
monde d'hommes où elle n'a que l'ap-
parence du pouvoir, soumise à la rai-
son d'État, à l'opinion publique. Toutes
deux sont prisonnières. À l'image de la
scénographie du spectacle où cage et
salle royale finissent par se confondre.

Dans la hiératique mise en scène de
Chloé Dabert, les scènes s'enchaînent
au rythme haletant d'incessants
coups de théâtre. Bénédicte Cerutti y
est une Marie Stuart sensuelle et sou-
veraine, irrésistible. Océane Mozas
- qui interpréta la reine d'Écosse pour
Stuart Seide (2009) - est une Élisabeth
d'autant plus froide, torturée - et
complémentaire ! - qu'elle a déjà in-
carné sa rivale. Magistral duo, qui ra-

conte différentes manières d'être
femme. Sans se cantonner à la seule
grande figure romantique de Marie,
façon Dernière Nuit pour Marie Stuart
(2006), de Wolfgang Flildesheimer
(1916-1991), où, bouleversante, Isa-
belle Adjani occupait la scène deux
heures durant. Juste dommage que,
Maldta Samba (Mortimer) excepté, les
partenaires masculins soient ici si peu
inspirés. Un fait exprès ?

13h301 Mise en
scène Chloé Dabert
|Dui4au29janv.
au Théâtre
Gérard-Philipe
de Saint-Denis;
du 3 au 7 fév.
au Théâtre duNord
de Lille,-du 11au
13fév. àBéthune;
du 25 fév. au
4marsauTNP
de Villeurbanne,-
les 11et 12mars
àValence,-du24
au27 marsauTNB
de Rennes...

Tous droits de reproduction et de représentation réservés au titulaire de droits de propriété intellectuelle. 
L'accès aux articles et le partage sont strictement limités aux utilisateurs autorisés.35889 - CISION 6390660700506
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cutture
« God save the queen(s) »à Saint Denis
THÉÂTRE

Chloé Dabert signe une
mise en scène sobre et
limpide de la pièce de
Schiller. Un spectacle en
forme de polar historique
et politique, porté par
une belle distribution.
Philippe Chevilley
Pas de grands effets ostentatoires :
Chloé Dabert a joué la carte de la
sobriété pour mettre en scène
« Marie Stuart » de Schiller, à l'affi
che du TGP de Saint-Denis. Cette
austérité n'exclut pas le raffine
ment. Le décor abstrait de Pierre
Nouvel, composé de panneaux
translucides qui dessinent tour à
tour la prison de Marie, ex-reine
d'Ecosse, et le palais d'Elisabeth Irr
d'Angleterre, offre un cadre aussi
élégant qu'intelligent à la pièce
écrite en1800par l'auteur allemand.

En contrepoint, un soin parti
culier aétéaccordé aux costumes et
au (rare) mobilier, épousant l'épo
que du drame (1587).Le cadre con
temporain introduit la distance,
quand le décorum nous ramène à
l'action. Elle est palpitante cette
action qui résume les derniers
jours de la vie de Marie Stuart, pré
cédant son exécution !Comme le
souligne la directrice de la Comédie

de Reims, la pièce a l'allure d'un
polar, dans lequel Schiller a quel
que peu arrangé « l'histoire », ima
ginant une rencontre entre lesdeux
reines qui n'a jamais eu lieu, où
inventant le personnage du jeune
converti au catholicisme, Morti
mer, missionné pour faire évader
Marie. On sait que cette dernière
sera décapitée à la fin, mais
l'enchaînement dramatique cultive
un suspense hitchcoclden.

Forte de la traduction en prose
limpide de Sylvain Fort etde coupes
judicieuses, Chloé Dabert s'affran
chit du romantisme débridé de
Schiller, pour mieux servir son pro
pos politique sur le pouvoir, la jus
tice, la tyrannie et la liberté, d'une
étonnante actualité. Elle s'emploie
surtout à mettre sur un même pied
lespersonnagesdesdeuxreines :de
ne pas réduire Marie à une victime
innocente et Elisabeth, à son bour
reau pervers.

Deux femmes puissantes
Le spectateur assiste au match
entre deux femmes puissantes,
deux sœurs ennemies prises dans
la nasse de l'histoire - régentée par
des hommes. Avec son allure
d'écorchée vive, son phrasé intense,
Bénédicte Cerutti est une flam-

boyante Marie. Tour à tour lucide et
perdue, humaine et calculatrice,
Océane Mozas compose une Elisa
beth aussi attachante qu'ambiguë.

Face à elles, Chloé Dabert a soi
gné les figures masculines, toutes
typées. Ainsi de Sébastien Eveno,
qui incarne un implacable Bur
leigh, et deKoen De Sutter,qui com
pose Leicester, veule à souhait.
Quant àMakita Samba, il campe un
Mortimer fougueux, porteur d'une
sorte de folie romantique qui poé
tise le drame.

Le public met logiquement un
peu de temps à entrer dans le bain,
bombardé de faits historiques,
mais il est vite ferré par ce thriller
aux deux visages féminins. La
seconde partie, après l'entracte,
gagne en rythme eten intensité jus
qu'au fînal tragique. Adieu Marie
Stuart, « god savethe two queens » !

Marie Stuart
deFriedrich von Schiller,
mise en scène de Chloé Dabert.
3 h 45 avecentracte.
Jusqu'au 29janvier au Théâtre
Gérard-Philipe (à Saint-Denis).

Nombre de mots : 513

Tous droits de reproduction et de représentation réservés au titulaire de droits de propriété intellectuelle. 
L'accès aux articles et le partage sont strictement limités aux utilisateurs autorisés.35889 - CISION 4560070700508
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jean-pierre thibaudat

journaliste, écrivain, conseiller artistique

Abonné·e de Mediapart

BILLET DE BLOG 20 JANVIER 2026

Femmes puissantes, femmes savantes

Chloé Dabert met en scène « Marie Stuart » de Schiller, l’histoire de deux reines l’une puissante comme le fut celle qui est sa

prisonnière. Emma Dante met en scène la troupe du Français dans « Les femmes savantes » de Molière. Un festival aussi de

fortes actrices.

Ce blog est personnel, la rédaction n’est pas à l’origine de ses contenus.

Scène de "Marie Stuart" © Marie Liebig

Dans un espace épuré, Chloé Dabert et son scénographe Pierre Nouvel enferment deux reines dans une cage de verre amovible,
descendue des cintres. Celle qui règne, Élisabeth Ier, reine d’Angleterre (Océane Mozas) et celle que celle-ci tient prisonnière depuis
vingt ans Marie Stuart, reine d’Écosse et de France (Bénédicte Cerutti) . « Ne profanez pas, n’outragez pas le sang des Tudor qui coule dans
mes veines comme dans les vôtres clame la prisonnière...Ô dieu du ciel ! Ne vous tenez pas là, raide, inaccessible, comme le récif auquel le
naufragé cherche s’agripper en un vain combat ». Prisonnière, Marie Stuart n’en reste pas moins une femme symboliquement puissante.

Mortimer (Makita Samba) tombe sous son charme et servira de facteur à la lettre que lui confie la reine prisonnière destinée au comte
de Leicester (Koen de Sutter) qui fut son amant et qui, aujourd’hui, est aimé par la reine d’Angleterre laquelle cependant s’apprête à
épouser le frère du roi de France.

21/01/2026 11:16 Femmes puissantes, femmes savantes | Le Club

https://blogs.mediapart.fr/jean-pierre-thibaudat/blog/200126/femmes-puissantes-femmes-savantes 1/3
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Tout n’est qu’intrigues, jeu des dupes et luttes d’influences, vérités et mensonges, avec comme point de bascule l’entrevue tant différée
entre les deux reines demandée par la prisonnière. Schiller, en bon dramaturge, se plaît à capitaliser l’attente des spectateurs.

Scène magnifique où l’auteur décrit avec force l’indécision de la reine à à signer l’acte de mise à mort de sa prisonnière. « Tu as décidé? »
lui demande Davison, son secrétaire d’état . « Je devais signer, je l’ai fait. Une feuille de papier ne décide de rien, un nom, ça ne tue pas »
répond la reine. « Que faut-il faire de cet acte sanglant ? » insiste Davison (Jacques-Joel Delgado), «Son nom  même dit tout » répond
énigmatiquement Élisabeth. Le secrétaire d’Etat insiste : « Tu veux donc qu’il soit exécuté tout de suite ? ». La reine hésite : « Ce n’est pas
ce que je dis . Je tremble à cette idée ». Davison la supplie de reprendre « ce papier » , « c’est comme un feu qui me brûle la main » ajoute t-
il . La reine ne reprend pas le « papier » que tient son secrétaire d’État, et lui lance avant de sortir un indéchiffrable « Faites votre
office ». Admirable scène de cette pièce magnifiquement traduite par Sylvain Fort.

Au demeurant tout flirte avec la perfection dans ce spectacle  : les costumes, de Marie La Rocca, les coiffures sublimes de Cécile
Kretschmar, les lumières de Sébastien Michaud, etc. Et bien sûr les actrices et les acteurs qu’il faudrait tous citer. Nommons à tout le
moins les deux reines, Océane Mozas, Élisabeth Ier, celle qui règne sans partage mais non sans émois et tremblements, Bénédicte Cerutti
qui donne à Marie Stuart une indécise et fascinante ambivalence, entre force et faiblesse.

Scène des Femmes savantes © Sefa Yeboah

Tout autre ambiance dans la grande salle du Rond Point où la Comédie Française -privée de sa salle Richelieu pour travaux- présente
une nouvelle fois Les femme savantes (parmi les pièces de Molière montées au Français, elle occupe la sixième place) dans mise en scène
non maison mais proposée à la sicilienne Emma Dante. Proposition intrigante, pour ne pas dire audacieuse faite à cette artiste habituée
à travailler avec sa compagnie Sud Costa occientale depuis un quart de siècle, qui parle mal le français et préfère habituellement tout
concevoir depuis la conception jusqu'à la réalisation. . Un défi donc, aussitôt relevé par la sicilienne qui voit dans cette pièce de Molière
une « grande réflexion sur le théâtre et sur la figure de la femmes à l’intérieur de la famille patriarcale », données qui ponctuent son
habituel travail, d’autant plus qu’à ses yeux, Molière dans sa pièce « ne se moque pas » des femmes et de leur  « tentative de rébellion ».

A début du spectacle, les actrices sont là déboulant dans le théâtre avec leurs habits d’aujourd’hui, leur téléphone portable, etc. Tombent
bientôt des cintres d’ énormes ballots contenant des vêtements venus de loin (magnifique et souvent ironique travail de Vanessa
Sannino qui signe la scénographie et les costumes) dont elles se revêtent. Et des coulisses arrivent des malles d’où sortent Chrysale
(Laurent Stocker, impérialement drôle) et les autres hommes de la pièce. Beau début, tout en fantaisie.

Se méfiant de la caricature, Emma Dante réhabilite ironiquement le personnage de Trissotin (Stéphane Varupenne) auteur de vers
pédants que Philaminte (Elsa Lepoivre) pas plus que son mari Chrysale n’ont lu, cependant, elle d’abord et lui ensuite, aimeraient que
leur fille Henriette (Edith Proust) épouse ce pédant prétendant qu’Emma Dante voit « élégant et très beau », un séducteur qui plait aux
femmes bien qu’il n’ait pas daigné lire la prose commise en secret par Philaminte, sachant que son mari peste contre les femmes qui

21/01/2026 11:16 Femmes puissantes, femmes savantes | Le Club

https://blogs.mediapart.fr/jean-pierre-thibaudat/blog/200126/femmes-puissantes-femmes-savantes 2/3

Le journal MEDIAPART est édité par la Société Editrice de Mediapart - 127 avenue Ledru-Rollin, 75011 Paris.
RCS Paris 500 631 932. Numéro de CPPAP : 1224Y90071 - Directeur de la publication : Carine Fouteau

« veulent écrire et devenir Auteurs ». Henriette, elle, n’a d’yeux que pour Clitandre (Gaël Kamilindi), choix approuvé par Ariste (Eric
Genovèse) le frère de Chrysale, alors qu’Armande (Jennifer Decker) sœur aînée d’Henriette se contenterait, elle, d’un Trissotin.

Bref Molière s’amuse et nous amuse, Emma Dante surenchérit, même si ce glissement entre le passé et le présent qu’ elle déploie tient
plus du gadget que de la dramaturgie. Citons parmi les bons moments du spectacle celui paradoxal où Philaminte se fait remettre à sa
place par son mari Chrysale pour avoir viré une servante (Charlotte Van Bervesselès) qui aurait commis une faute de français.

Ce qui qui contribue au charme du spectacle, c‘est la force collective de la troupe qui transcende les zizanies entre les personnages de
Molière, à commencer par ces femmes par trop savantes pour ne pas être savoureuses. Emma Dante se plaît à mettre en scène « la
beauté des personnages de Molière dont l’élégance tranche avec notre époque et son laisser aller ».

« Marie Stuart » de Friedrich Schiller, mis en scène Chloé Dabert, au TGP de Saint-Denis du lundi au ven à 19h30, Sam 17h, dim15h usqu’au

29jan. Durée 3h40. Retour en navette sur Paris. Le spectacle a été créé à la Comédie de Reims. Après Saint-Denis le spectacle poursuit sa

tournée au Théâtre du Nord du 3 au 7 fév et à la Comédie de Béthune du 11 au 13 fév. Le texte de Schiller dans la traduction de Sylvain Fort

est publié à l’Arche

« Les femmes savantes » de Molière par la troupe de la Comédie-Française dans une mise en scène d’Emma Dante au Théâtre du Rond-

Point . La salle Richelieu étant en travaux pendant de longs mois, les spectacles sont donnés dans d’autres salles parisiennes comme le

Théâtre du Rond-point ou le Théâtre de la Porte Saint-Martin.

Ce blog est personnel, la rédaction n’est pas à l’origine de ses contenus.

21/01/2026 11:16 Femmes puissantes, femmes savantes | Le Club

https://blogs.mediapart.fr/jean-pierre-thibaudat/blog/200126/femmes-puissantes-femmes-savantes 3/3
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MARIE STUART
Comédie de Reims
Et tournée

V

Chloé Dabert
Envie d'une écriture lyrique

Chloé Dabert, connue pour ses mises en scène

d'auteurs contemporains (Dennis Kelly, Caryl
Churchill, Lola Lafon...) s'attaque à un monu
mentdü théâtre allemand, Marie Stuart.

arieStuart de Frédé
ric Schiller, écrite en
1800 est un des
grandsdassiquesdu

théâtre allemand. Ce drame his
torique relate l'affrontement à la
fin du XVIe siècle,entredeux
femmes,la protestanteEliza
beth, reine d'Angleterre, et la ca
tholiqueMarieStuartsur fond
de guerres religieuses euro
péennes. La pièce, remarquable
ment construite, met deux
femmes au centre de l'action, ce
qui n'est pas si fréquent dans le
théâtre classique ou roman
tique. Des thématiques éton
nammentactuellestraversent la
pièce, par exemple sur la domi
nation masculine.

On n'attendait pas forcé
ment Chloé Dabert (qui avait ce
pendant mis en scène Iphigénie
en 2019) dans ce registre-là.
“J'ai monté beaucoup de textes
d'auteurs contemporains notam
ment anglais. J'avais envie d'au
tre chose, d'une écriture
véritablement lyrique. Et j'ai été
séduite par la constructlon de la
pièce. C'est un très beau scénario,
avec des rebonds, des surprises,

des intrigues secondaires. Et je
trouve le texte d'une grande mo
dernité"soulignelametteuseen
scène.

Dans cette pièce, la com
plexité des deux caractères prin
cipaux est remarquable.
Elizabethest en apparencela
plus antipathique. Elle pourrait
gracier Marie Stuart condamnée
à mort pour trahison. Mais elle
détestesa rivalepour des rai
sonsoù la politique et la jalousie
s'entremêlent. L'éclat de la trop
séduisanteMarieStuartlui fait
de l'ombre. Elle veut sa mort, in
tensément, mais sans oser l'assu
mer. Quant à Marie Stuart, elle
affiche une contrition qui dissi
mule mal son mépris d'Elizabeth,
dont la naissance est entachée
par la bâtardise. "Cet affronte
ment entre Marie Stuart et Eliza
beth d'Angleterre, ce n'est pas
Blanche-Neige contre lasorcière.
Chacun des deux personnages
féminins a ses démons" relève
Chloé Dabert.

La metteuseen scènesou
ligne la profondeur de cette tra
gédie : "Elle a une dimension
philosophiqueje trouve, Schiller

nous dit des choses très
fortes sur la liberté. A la fin
Elizabeth ler l'emporte,
Marie Stuart reste enprison
etsera décapitée.Mais Eliza
beth est-ellevraiment libre ?
On voit qu'elle est obligée de se
marier alors qu'elle n'en a pas
envie. Marie Stuart, elle, se libère
dans la dépossession. Elle s'allège
avant de mourir. C'est ce qui est
très beau dans la pièce. On com
prend à la fin qu'ilya une gémel
lité entre cesdeux femmes,qu'elles
sont chacune le reflet de l'autre".

Jean-François Mondot

m Marie Stuart, de Frédéric Schiller, mise en
scène et adaptation Chloé Dabert.
Comédie de Reims,3 Chaussée Bocquaine
51100 Reims, 03 26 4849 10,du 2 au 9/10.
Théâtre de CornouaiHe, Quimper, du 15au
16/10. Et tournée 2026: TGPSaint-Denis,
Théâtre du Nord Lille, Comédie de Béthune,
TNP- Lyon, Comédie de Valence, TNB Rennes,
Comédie de Caen...
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p. 12SCENEWEB 
09  octobre 2025 
Vincent Bouquet

re
vu

e d
e p

re
ss

e m
ar

ie
 s

tu
ar

t c
hl

oé
 d

ab
er

t

1/3



p. 13SCENEWEB 
09  octobre 2025 
Vincent Bouquet

re
vu

e d
e p

re
ss

e m
ar

ie
 s

tu
ar

t c
hl

oé
 d

ab
er

t

2/3



p. 14SCENEWEB 
09  octobre 2025 
Vincent Bouquet

re
vu

e d
e p

re
ss

e m
ar

ie
 s

tu
ar

t c
hl

oé
 d

ab
er

t

3/3



p. 15LA TERRASSE 
09  octobre 2025 
Marie-Emmanuelle Dulous de Méritens

re
vu

e d
e p

re
ss

e m
ar

ie
 s

tu
ar

t c
hl

oé
 d

ab
er

t

1/2



p. 16LA TERRASSE 
09  octobre 2025 
Marie-Emmanuelle Dulous de Méritens

re
vu

e d
e p

re
ss

e m
ar

ie
 s

tu
ar

t c
hl

oé
 d

ab
er

t

2/2



p. 17TRANSFUGE 
Janvier 2026  
Olivier Frégaville Gratian d’Amore

re
vu

e d
e p

re
ss

e m
ar

ie
 s

tu
ar

t c
hl

oé
 d

ab
er

t

Presse écrite FRA

TRANSFUGE

Journaliste : Olivier Frégaville
Gratian d'Amore

Edition : Janvier 2026 P.104
Famille du média : Médias spécialisés
grand public
Périodicité : Mensuelle
Audience : 249666

p. 1/1

SCENE CRITIQUE

DubI au
sommet
AuTGPde Saint-Denis,
Chloé Dabert s'empare
de la pièce fascinante
et cruelle de Schiller,

Marie Stuart.

Par Olivier
Frégaville
Gratian d'Amore

) MARIE LIEBIG

ès l'ouverture, le décor impose
l'enfermement. Le plateau est
cerné de pans de tissu noirs et
translucides qui dessinent une

cage sans barreau. Ce lieu devient
tour à tour prison, salle du trône ou
champ de bataille verbale. Pierre
Nouvel compose un espace à géo
métrie variable où chaque geste est
épié. La lumière travaillée par Sébas
tien Michaud découpe les corps dans
un clair-obscur qui rappelle autant
la peinture que le cinéma.

Ecrite juste après la Révolution
française, la pièce porte en elle la
question brûlante du pouvoir et de
sa légitimité, ainsi que d'une auto
rité confiée à des fenimes dans un
monde patriarcal. Chloé Dabert choi
sit une lecture résolument actuelle.
Elle s'éloigne du romantisme popu
larisé par Stefan Zweig qui faisait de
Marie Stuart une héroïne martyre et
dontinée par la passion. Ici, Marie et
Elisabeth se dressent comme deux
forces souveraines et inséparables.
Elles partagent une même médaille
dont chacune incarne une face. Elles
cherchent à rester debout dans un
univers qui les renvoie sans cesse au
rôle d'épouse ou de mère. La tragédie

devient le territoire d'un combat où
la liberté exige un sacrifice immense
et souvent mortel.

Bénédicte Cerutti offre à Marie
une dignité bouleversante. Elle a
tout perdu et vit recluse mais elle
reconquiert sa voix, sa respiration
et sa stature. Sa grandeur naît du
dépouillement. Elle avance vers sa
fin avec une lucidité qui la fait reine
autrement. Océane Mozas donne à
Elisabeth une froideur souveraine
et extrêmement théâtrale qui frôle
le divin. Sous le masque du pouvoir
rigide, les fêlures peu à peu affleurent.
La peur, la jalousie et l'isolement
creusent des brèches dans l 'armure.
L'une s'élève en chutant tandis que
l'autre s'enferme dans son règne. Au
terme de ce duel cruel, celle qui a
perdu gagne sa liberté dans la mort
et laisse la victorieuse seule face à un
pouvoir qui la ronge et à une déci
sion qui la poursuit.

Entre ces deux astres, un maître
des stratégies tire les ficelles. Le
Lord Burghley de Sébastien Eveno
incarne un pouvoir sans visage et sans
autre morale que la préservation du
royaume. II impose une loi qui ne
relève ni du divin ni dujuste et qu'il

estime simplement nécessaire. II glace
la scène par son calcul permanent.

Chloé Dabert orchestre ce monde
avec précision et netteté. Le spectacle
est tendu comme un arc du début
à la fin. Quelques fragilités de dis
tribution demeurent en périphérie
mais le trio central nraintient la salle
entière dans un souffle suspendu.

Avec cette Marie Stuart, la met
teuse en scène libère la pièce de son
vernis romantique pour lui rendre
son urgence. Deux femmes se battent
pour un pouvoir qu'elles incarnent et
qui finit par les dévorer. Une œuvre
crépusculaire, nerveuse et vibrante.

MARIE STUART
De Friedrich van Schiller. mise en scène

de Chloé Dabert.

- 4 au 29 jaavier 202B au TGP, Centre
dramatique national de Saint-Denis.
- 2 au 7 février 2026 Théâtre du Nord,
CDN Lille Tourcoing Hauts-de-France.
- 9 au 13 février 2026 à la Comédie
de Béthune, CDN Nord - Pas-de-Calais.
- 25 février au 4 mars 2026 au Théâtre
national populaire de Villeurbanne, Lyon.

-11 & 12 mars 2026 àla Comédie de
Valence. CDN de Drôme-Ardèclte.

- 24 au 27 mars 2026 Théâtre national
de Bretagne. Rennes.

- 8 & 9 avril 2026 au Théâtre à Pau
—14 au 17 avril 2026 au Théâtre de
la Cité. CDNToulouse Occilanie.

!
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Les Inrockuptibles ns46

EXCITATION

Jusqu'au 13 déeembre
FestivalEn Corps!, à Paris

Centre culturel et d'expression dédié au hip-hop
à Paris, La Place relance son festival En Corps !>ouvert
à des compagnies et danseur-ses hip-hop qui célèbrent
leur art chorégraphique sous des formes variées.
Au programme : spectacles, soirées et workshops.

laplace-paris. com

Jusqu'au 11janvier
Odette Pauvert. Lapeinture pourambition
au temps de l'Art déco, à Roubaix
B3B
Première femme peintre à obtenir en 1925 le prestigieux
grand prix de Rome, qui lui a ouvert les portes de la Villa
Médicis, Odette Pauvert a créé une œuvre classique
et décorative à contre-courant de son temps. La Piscine
de Roubaix réhabilite le travail de cette figure oubliée,
les avant-gardes de la modernité négligeant la peinture
académique, et surtout les femmes qui l'incarnaient.

roubaix-Iapiscine.com

Jusqu'au 12 avril
Magdalena Abakanowicz.
La trame de l'existence, à Paris

Le musée Bourdelle présente la première
grande exposition en France
dédiée à la sculptrice
polonaise pionnière dans
l'art textile, disparue
en 2017. Le parcours révèle
80 grands ensembles,
installations sculptées,
œuvres textiles, dessins et
photographies. Comme le
suggère le sous-titre de l'exposition,
l'artiste considérait le tissu comme
l'organisme éîémentaire du corps
humain, marqué par les aléas de la vie,

bourdelle.paris.frÀ ne pas rater
en déeembre

29 novembre
Noctarne danse #48,
à Tremblay-en-Francemn
Le Théâtre Louis Aragon accueille
deux spectacles de danse venus du Brésil et
d'Afrique du Sud, concentrés sur une seule
soirée. Les danseuses et danseurs deVia
Katlehong et l'équipe de la compagnie Gente
créent un projet commun : l'union entre
les danses contestataires d'Afrique du Sud et
les danses urbaines et populaires du Brésil.

Le manifeste d'une complicité
gestuelle et interculturelle.
En première partie, le collectif
UnitS, composé de
sept danseuses, donnera une
touche intense et féminine
à la danse hip-hop.
theatrelouisaragon.fr

Du 2 au 14 déeembre
L'IMAfaitsonfestivaU, à Paris
MUSIQUES
Copieuse programmation pour la nouvelle
édition du festival transdisciplinaire et
transgénérationnel de l'Institut du monde
arabe.Au programme : concerts,
installations, projections, performances,
ateliers de danse, exposition, podcasts, clubbing, où l'on
retrouvera notamment Meryem Aboulouafa, Natacha Atlas,
Kamel Benani, Nawel Ben Kraïem,Walid Ben Selim,
Souraya Baghdadi & Mohammed Alaloul...

imarabe.org

Du 1erau 14 déeembre
Festival Beaux Gestes,
à Paris
msm
Mêlant danse, cirque, création
numérique, arts visuels et
Iittérature, le festival Beaux
Gestes fait du corps le lieu d'une
exploration sensible et politique.
Plusieurs spectacles et créations

exaltent le corps qui ressent, se transforme, se relie aux autres et au monde.
De Vimala Pons à Lia Rodrigues, de Marlene Monteiro Freitas à Arno
Schuitemaker, d'Aurélien Bory à Israel Galvân..., les artistes traduisent sous
des formes disséminées les mouvements des corps (sur)vivants.

104 fr

Du 3 au 7 déeembre
Les TransMusicales, à Rennes
MUSIQUES
47eédition pour le festival breton, toujours
placé sous le signe de la découverte,
avec plus de 70 groupes et artistes de tous
horizons et de toutes esthétiques
musicales. Où l'on retrouve (entre autres)
Domenique Dumont, Obongjayar,
Camion Bip Bip, Marün Dupont, Eat
Girls, Little Barrie & Malcolm Catto, Asfar
Shamsi, Lynx IRL, Bonne Nuit, Maquina.,
Peterblue, Rodeo, Use Knife...

lestrans.com

BSMK •Odette Pauvert, photo :Alain Leprince •WFO FilmStudio -Valérie Frossard •TomGrand Mourcel •Fabrice Robin •Bettina Rheims,

courtesy Fonds deDotation del'Institut pourla photographie •Marie Liebig
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Du 4 au 13 décembre
I Will Snrvive,àParis
SCENES
“Un rire glaçant,nerveux,terrible,
voireplus derire du tout,le tout
au serviced'un proposplus narratif ”
Le nouveau spectacledes hilarants
Chiens de Navarre esquisseun nouveau chemin
thêâtral, libéré de l'obsession du rire libérateur. Ici,
la troupe entrelace de manière plus grave deux histoires :
celle d'une femme violentée par son mari et qui va finir
par l'abattre, et celle d'un humoriste mis au ban de
l'antenne pour une mauvaise blague aux relents sexistes.
Les chiens fous deviennent rageux.

lavillette.com

16décembre
et 20janvier
TheDanish Girl
etBesilientMan, àParis
KLKÜMB.V1
II n'y a pas que de la danse ou du
théâtre,au Carreau duTemple. II y a
aussi des films, comme The Danish
Girl deTom Hooper, sur la première
personne à avoir subi une opération
chirurgicale de réattribution sexuelle
en 1930, ou ResilientMan de
Stéphane Carrel, un documentaire
tendre sur la résilience d'un danseur
étoile. Séances à 19h30.

lecarreaudutemp le. eu

Du 12 décembre au 23 août
Jean-Charles de Castelbajac. Lïmagination
aupouvoir,àToulouse
FMilH
Depuis la fîn des années 1960, Castelbajac anime le paysage
de la mode à travers une démarche fondée sur le collage
et l'hybridation entre vêtements,dessins, design,
peinture... Attentif à toutes les formes de
création visuelle etmusicale, proche de la scène
punk comme de la papauté, le créateur tout
terrain présente à Toulouse sespièces iconiques,
notamment ses collaborations avecKeith
Haring, Cindy Sherman, Bettina Rheims, Robert
Mapplethorpe ou Lady Gaga.

lesabattoirs.org

Dul4au29janvier
Marie Stuart, àSaint-Denis

Tragédie explorant l'affrontement
entre Marie Stuart, reine
catholique d'Écosse emprisonnée,
et Élisabeth, souveraine
protestante d'Angleterre, la pièce
de Friedrich Schiller est

transposéepar Chloé Dabert à l'époque contemporaine.
Une confrontation universelle entre deux figures féminines,
une réflexion éternelle sur la liberté individuelle confrontée
à la foi et à la raison d'Etat.

tgp. theatregerardphilipe. com

Tous droits de reproduction et de représentation réservés au titulaire de droits de propriété intellectuelle. 
L'accès aux articles et le partage sont strictement limités aux utilisateurs autorisés.35889 - CISION 9599940700503
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• LILLE, LA MÉTROPOLE

Notre sêlection

Ces spectades à ne pas rater
au Théâtre du Nord cette saison

Claire
Lefebvre
Journaliste

cllefebvre@lavoixdunord.fr

Sortir. Sur la scène du Théâtre du Nord cette nouvelle saison, les héros et les héroïnes
d'hier et d'aujourd'hui se battent pour affirmer leur liberté. Créations, classiques revisités,

jeunes talents à découvrir: notre sêlection.

Emmanuel Meirieu (Kaamelott) a fait appel à
l'atelier du Théâtre du Nord pour fabriquer
un décor spectaculaire. Photo Théâtre du Nord

Avec ces « 15 Trumps en colère », bienvenue
dans l'Amérique d'aujourd'hui... Photo Théâtre
du Nord

L'affaire des noyés de la Deûle avait connu un

rebondissement en 2017. Photo Théâtre du
Nord

Intrigues politiques et foi sont au cœur de la
tragédie classique de « Marie Stuart ». Photo
Marie Liebig

• « Monarques »
(30 octobre au 7 novembre)

Tempêtes, frontières et pesticides

Le pitch : Les monarques appar

tiennent à une espèce de papillons

capables de parcourir 5 000 km du

Canada jusqu'au Mexique le jour de la

Fête des morts. En chemin, ils croisent

un migrant venu d'Afrique qui traverse

le Mexique dans un train de marchan

dises...
À savoir: Pour ce spectacle très atten

du, Emmanuel Meirieu, le metteur en

scène de Kaamelott, a imaginé un

décor spectaculaire avec une locomo

tive géante. Elle a été fabriquée par

l'atelier du Théâtre du Nord à Neuville

en-Ferrain.

• «15 Trumps en colère
se noyant dans leur propre
merde »
(4 novembre au 3 avril)

Fake news et autobronzant

Le pitch : Quand la parole d'un seul

homme fissure les certitudes d'un jury

populaire... La pièce est (librement)

inspirée du chef-d'œuvre 72 hommes

en colère, adapté au ciné par Sydney

Lumet en 1957, mais aussi du conseil

donné à Donald Trump par son ancien

stratège Steve Bannon : « Flood the

zone with shit» (inonder la zone de

merde), soit détourner l'attention en

racontant chaque jour des mensonges.
À savoir: Ce sera l'occasion de décou

vrir le travail des élèves du Studio 8, la

nouvelle promo d'apprentis comédiens
de l'École du Théâtre du Nord.

•« Citadelle »
(9 au 13 décembre)

Le cold case des noyés de la Deûle

Le pitch : Entre 2010 et 2011, cinq

disparitions autour de la Deûle ont

défrayé la chronique à Lille. En 2017, la

découverte de l'implication de l'ultra

droite dans un des dossiers met en

lumière un réseau identitaire baptisé

« La Citadelle »...
À savoir: Très attendue à Lille, cette

pièce de Simon Capelle et Mélodie

Lasselin est inspirée d'articles de

presse et donne la parole aux proches

des victimes, aux journalistes et mili

tants anti-homophobie et anti-ra

cisme.

• « Marie Stuart »
(3 au 7 février 2026)

Thriller politique et féminin

Le pitch : Dans l'Angleterre du XVe

siècle, deux femmes, rivales forcé

ment, s'affrontent. La reine catholique
d'Écosse est accusée de complot

contre la protestante Elisabeth Ier...

Intrigues politiques et foi sont au cœur

de cette tragédie classique qui dé

zingue le patriarcat.
À savoir: La metteuse en scène, Chloé

Dabert, a déjà connu le succès à Lille

avec Firmament. La pièce dure 3 h 30.

• « Hamlet(te) »
(24 au 27 mars 2026)

Chef-d'œuvre revisité

Le pitch : Attention, spoiler ! Au beau

milieu de la pièce de Shakespeare,

l'héroïne, Ophélie, tue accidentelle

ment le héros de la pièce. Deux nou

veaux personnages entrent alors en

scène. Mais comment continuer Ham

let sans Hamlet, that is the question !
À savoir: Avis aux amateurs de théâtre

de troupe ! Dirigés par Clémence Coul

lon, les 14 comédiens issus du Conser

vatoire de Paris évoluent dans un

décor fastueux avec colonnes et esca

lier immenses.

Du théâtre de troupe, des grands décors et
un coup de théâtre dans ce « Hamlet(te) ».
Photo Christophe Raynaud de Lage

• « Radio live-La relève »
(31 mars au 3 avril)

OVNI théâtral

Le pitch : Une journaliste de Radio

France sillonne le monde pour faire

entendre la jeunesse engagée. Elle

invite certaines de ses rencontres à

raconter leur histoire sur scène. Un

documentaire en direct qui raconte la

guerre et l'exil à hauteur d'humains.
À savoir : Succès de cet été à Avignon,

cet objet théâtral mêle interviews,

chant en live et archives sonores et

vidéos diffusées en direct.

« Radio-live » : un documentaire en direct où

la jeunesse du monde raconte sa vision de la
guerre et de l'exil. Photo Yohanne Lamoulere

Nombre de mots : 734
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• LILLE, LA MÉTROPOLE

Notre sêlection

Ces spectades à ne pas rater
au Théâtre du Nord cette saison

Claire
Lefebvre
Journaliste

cllefebvre@lavoixdunord.fr

Sortir. Sur la scène du Théâtre du Nord cette nouvelle saison, les héros et les héroïnes
d'hier et d'aujourd'hui se battent pour affirmer leur liberté. Créations, classiques revisités,

jeunes talents à découvrir: notre sêlection.

Emmanuel Meirieu (Kaamelott) a fait appel à
l'atelier du Théâtre du Nord pour fabriquer
un décor spectaculaire. Photo Théâtre du Nord

Avec ces « 15 Trumps en colère », bienvenue
dans l'Amérique d'aujourd'hui... Photo Théâtre
du Nord

L'affaire des noyés de la Deûle avait connu un

rebondissement en 2017. Photo Théâtre du
Nord

Intrigues politiques et foi sont au cœur de la
tragédie classique de « Marie Stuart ». Photo
Marie Liebig

• « Monarques »
(30 octobre au 7 novembre)

Tempêtes, frontières et pesticides

Le pitch : Les monarques appar

tiennent à une espèce de papillons

capables de parcourir 5 000 km du

Canada jusqu'au Mexique le jour de la

Fête des morts. En chemin, ils croisent

un migrant venu d'Afrique qui traverse

le Mexique dans un train de marchan

dises...
À savoir: Pour ce spectacle très atten

du, Emmanuel Meirieu, le metteur en

scène de Kaamelott, a imaginé un

décor spectaculaire avec une locomo

tive géante. Elle a été fabriquée par

l'atelier du Théâtre du Nord à Neuville

en-Ferrain.

• «15 Trumps en colère
se noyant dans leur propre
merde »
(4 novembre au 3 avril)

Fake news et autobronzant

Le pitch : Quand la parole d'un seul

homme fissure les certitudes d'un jury

populaire... La pièce est (librement)

inspirée du chef-d'œuvre 72 hommes

en colère, adapté au ciné par Sydney

Lumet en 1957, mais aussi du conseil

donné à Donald Trump par son ancien

stratège Steve Bannon : « Flood the

zone with shit» (inonder la zone de

merde), soit détourner l'attention en

racontant chaque jour des mensonges.
À savoir: Ce sera l'occasion de décou

vrir le travail des élèves du Studio 8, la

nouvelle promo d'apprentis comédiens
de l'École du Théâtre du Nord.

•« Citadelle »
(9 au 13 décembre)

Le cold case des noyés de la Deûle

Le pitch : Entre 2010 et 2011, cinq

disparitions autour de la Deûle ont

défrayé la chronique à Lille. En 2017, la

découverte de l'implication de l'ultra

droite dans un des dossiers met en

lumière un réseau identitaire baptisé

« La Citadelle »...
À savoir: Très attendue à Lille, cette

pièce de Simon Capelle et Mélodie

Lasselin est inspirée d'articles de

presse et donne la parole aux proches

des victimes, aux journalistes et mili

tants anti-homophobie et anti-ra

cisme.

• « Marie Stuart »
(3 au 7 février 2026)

Thriller politique et féminin

Le pitch : Dans l'Angleterre du XVe

siècle, deux femmes, rivales forcé

ment, s'affrontent. La reine catholique
d'Écosse est accusée de complot

contre la protestante Elisabeth Ier...

Intrigues politiques et foi sont au cœur

de cette tragédie classique qui dé

zingue le patriarcat.
À savoir: La metteuse en scène, Chloé

Dabert, a déjà connu le succès à Lille

avec Firmament. La pièce dure 3 h 30.

• « Hamlet(te) »
(24 au 27 mars 2026)

Chef-d'œuvre revisité

Le pitch : Attention, spoiler ! Au beau

milieu de la pièce de Shakespeare,

l'héroïne, Ophélie, tue accidentelle

ment le héros de la pièce. Deux nou

veaux personnages entrent alors en

scène. Mais comment continuer Ham

let sans Hamlet, that is the question !
À savoir: Avis aux amateurs de théâtre

de troupe ! Dirigés par Clémence Coul

lon, les 14 comédiens issus du Conser

vatoire de Paris évoluent dans un

décor fastueux avec colonnes et esca

lier immenses.

Du théâtre de troupe, des grands décors et
un coup de théâtre dans ce « Hamlet(te) ».
Photo Christophe Raynaud de Lage

• « Radio live-La relève »
(31 mars au 3 avril)

OVNI théâtral

Le pitch : Une journaliste de Radio

France sillonne le monde pour faire

entendre la jeunesse engagée. Elle

invite certaines de ses rencontres à

raconter leur histoire sur scène. Un

documentaire en direct qui raconte la

guerre et l'exil à hauteur d'humains.
À savoir : Succès de cet été à Avignon,

cet objet théâtral mêle interviews,

chant en live et archives sonores et

vidéos diffusées en direct.

« Radio-live » : un documentaire en direct où

la jeunesse du monde raconte sa vision de la
guerre et de l'exil. Photo Yohanne Lamoulere

Nombre de mots : 734
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Le 16/19 ici
Champagne-Arde
nne

Radio

Famille du média :

Radios Régionales
Horaire de l'émission :

16:00 - 19:00
Audience : 2393
Thématique de l'émission :

Actualités-Infos
Générales

29 Septembre 2025
Durée de l'extrait : 00:11:16
Heure de passage : 18h14
Disponible jusqu'au : 
29 Septembre 2026

FRA

Résumé: La Comédie de Reims présente "Marie Stewart", une création de
Chloé  Dabert,  inspirée  de  Schiller.  Ce  drame historique,  joué  du  2  au  9
octobre, explore les liens entre Marie Stuart et Reims, avec des reliques
comme une croix en cristal. Le spectacle met en scène un grand plateau
avec  des  costumes  d'époque,  machinerie  traditionnelle  et  accessoires
détaillés, offrant une expérience théâtrale immersive.

Tous droits de reproduction et de représentation réservés au titulaire de droits de propriété intellectuelle.
L'accès aux articles et le partage sont strictement limités aux utilisateurs autorisés.CISION 250276183

318114

ÉCOUTER ICI

https://luqi.fr/#/diffusion/budget/a2t57000000ptv3AAA/preview/audio/60000000250276183


p. 46L’HEBDO DU VENDREDI 
19 septembre au 02  octobre 2025 
Simon Ksiazenicki

re
vu

e d
e p

re
ss

e m
ar

ie
 s

tu
ar

t c
hl

oé
 d

ab
er

t

1/3



p. 47

re
vu

e d
e p

re
ss

e m
ar

ie
 s

tu
ar

t c
hl

oé
 d

ab
er

t

2/3

L’HEBDO DU VENDREDI 
19 septembre au 02  octobre 2025 
Simon Ksiazenicki
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L’HEBDO DU VENDREDI 
19 septembre au 02  octobre 2025 
Simon Ksiazenicki
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SORTIES
Spectacles

La Comédie révise ses classiques
pour sa nouvelle saison

« Marie Stuart », premierspectacle de la saison, avec Bénédicte Cerutti,
magistrale dans le rôle principal. © Marie Liebig

Après la présentation de la saison
du centre dramatique national
de Reims, qui s'est tenue
jeudi 4 septembre, zoom sur
quatre spectacles déjà très attendus.

La première pièce, très attendue,est évi
demment « Marie Stuart » (du 2 au 9 oc
tobre), la nouvelle mise en scène de la

directrice Chloé Dabert, créée et produite par La
Comédie, avec ses aitistes associés que sont Bé
nédicte Cerutti, Sébastien Éveno et Pierre Nou
vel. II s'agit d'une immersion historique, fin
XVIe siècle, lorsque Marie Stuart, reine
d'Écosse, est accusée de comploter contre Elisa
beth Ire, reine d'Angleterre. Les douze inter
prètes au plateau s'emparent d'une œuvre
théâtrale magistrale, avec une lecture féministe
et politique nouvelle.
Toujours dans les grands
textes, « Edouard III »
(du 2 au 4 décembre) est
une pièce inédite de Sha
kespeare, qui n'a encore
jamais été adaptée en France. Mêlant histoire
d'amour et combats héroïques, la mise en scène
de Cédric Gourmelin tend à illustrer le théâtre éli
sabéthain dans sa plus pure dimension épique.
Dans la foulée, « Bois Brûlé » (du 10 au 17 dé

cembre), écrit par Marcos Caramès-Blanco et
mis en scène par Jonathan Mallard, a pour décor

une maison en bardage
calciné, et reprend tous
les codes des histoires
de maison hantée, mais
dans une version théâ
trale qui fait vivre 24

personnages sur 91 ans. Une fresque, donc, et des
fantômes dans les interstices...
Et pour plus de légèreté, vous prendrez bien un
peu de Feydeau ? « Le Dindon » (du 24 au 26
mars) met le vaudeville à l'honneur, dans le

monde de la nuit, du travestissement, de la scène
aux coulisses. Loufoque et déjantée, cette mise
en scène s'amuse et ose se frotter au grand fan
tasque : dans la grande salle de La Comédie, cela
ne peut qu'être truculent.
Ce premier aperçu de la riche programmation du
centre dramatique national de Reims sera com
plété, tout au long de la saison, par des présenta
tions de spectacles, à retrouver, chaque semaine,
dans « l'Hebdo du vendredi ».

Agaîhe Cèbe

« Marie Stuart », la nouvelle
création de Chloé Dabert

Nombre de mots : 384
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SORTIES
Théâtre

Marie Stuart prend vie à La Comédie
La saisonculturelledeLa Co

médie se termine, mais il est
déjà temps de seprojeter vers

la suivante. Et l'un des spectacles
les plus attendus de 2025-2026 sera
joué dès l'ouverture, en octobre, et
à cinq reprises. II s'agit de « Marie
Stuart », pièce de théâtre classique
de Friedrich von Schiller, créée en
1800, et mise en scène par Chloé
Dabert, la directrice de La Comé
die, qui renoue avec la tragédie,
sept ans après sa création de
« Iphigénie ».
Cette œuvre en cinq actes raconte le
conflit qui oppose Marie Stuart,
reine d'Écosse emprisonnée en
Angleterre depuis dix-huit ans, et
Élisabeth Ire d'Angleterre. La première est catholique, la seconde est protestante et entre les deux se joue un duel po
litique et intime. Dans sa note d'intention, Chloé Dabert résume ainsi la tragédie de Schiller : « Cette pièce, confrontant
deux magnifiques personnages féminins cernés par de nombreux conseillers masculins, est donc un thriller, magistra
lement construit, inspiré defaits réels et documentés, [...] dans lequel se côtoient le concret et la poésie, le drame ro
mantique, la pièce politique, et une réflexion plus philosophique sur l'individu et la libertéface au destin, aufanatisme
religieux et à la raison d'État. »
La metteuse en scène est en plein processus créatif avec ses douze interprètes, dont sa fidèle Bénédicte Cerrutti dans
le rôle-titre. Les acteurs peaufinent leur jeu, en attendant les costumes d'époque, sur lesquels s'échine depuis un an
une équipe de huit costumières. Démarrée fin mai, cette résidence artistique durera jusqu'à début juillet, puis une se
conde phase de création est prévue en septembre, avant la première, le 2 octobre.
En tout, cette pièce, très attendue après les succès de « Rapt » et « Le Firmament » de Chloé Dabert, est déjà program
mée pour une tournée de 58 dates. Les plus impatients pourront découvrir son processus créatif ce samedi 14 juin,
lors d'une séance exceptionnelle qui sera proposée dans le cadre d'Une Nuit à Reims, la soirée de fin de saison de
La Comédie.

Simon Ksiazenicki

Nombre de mots : 350
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Juin 2025 
Gilles Grandpierre
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